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Depuis janvier 2010, Brian et Julie 
Woolery servent dans la région Asie- 
Pacifique à Okinawa au Japon comme 
pasteurs de Keystone Nazarene Church, 
une congrégation internationale 
composée de militaires américains, 
japonais et philippins.   

Brian sert également comme coordinateur 
régional de la jeunesse en Asie Pacifique.   

La couple a servi auparavant comme 
missionnaires faiseurs-de tente à Guam de 
juin 2003 à juin 2006. De juin 2006 à 
octobre 2009, ils étaient étudiants au  
Asia-Pacific Nazarene Theological 
Seminary (APNTS) et servi comme 
missionnaires de Mission Corps à Manille 
aux Philippines. 

Ils ont deux garçons : Justin (4 ans) et 
Noah (2 ans).  

Engage: Comment avez vous su au début 
que Dieu vous appelait à la mission ? 

Julie:  Lorsque j’étais enfant, j’aimais 
toujours écouter les missionnaires qui 

venaient parler dans notre église. Une fois, après avoir lu un livre pour enfants sur la mission, j’ai dit à 
mes parents que je sentais que Dieu m’appelait à être missionnaire. C’était quelque chose qui a toujours 
été dans mon esprit durant des années, et je ne savais pas comment cela aller se passer. J’ai participé à 
plusieurs voyages missionnaires pendant que j’étais étudiante à Southern Nazarene University (SNU) et 
cela a encore plus ravivé ma passion pour la mission. J’ai donc continué de prier et de faire confiance en 
Dieu par rapport au futur. Dieu m’avait donné la conviction que mon amour pour la mission et la vie à 
l’étranger venaient de lui et que c’était sa volonté de me voir le servir dans ce domaine. Les choses 
allaient se réaliser au temps convenable.  Lorsque Brian et moi nous sommes fiancés, nous ne savions 
pas de quoi notre futur serait fait mais nous avons prié ensemble et mis notre confiance en Dieu. Un 
pasteur à Guam nous a contacté sur la possibilité de servir là-bas. Cela s’est passé avant notre mariage 
et moins d’un an plus tard, nous y étions !  

Brian: Lorsque j’avais onze ans, j’ai vu une vidéo qui parlait de la possibilité d’être pilote missionnaire et 
j’ai aussitôt su que c’est cela que Dieu voulait que je fasse. J’ai obtenu mes diplômes et j’ai même servi 
de pilote avec la Nazarene Mission Aviation en Afrique. Cependant ma passion pour le pilotage 
dépassait mon amour pour Dieu, et lui seul pouvait être le Seigneur de ma vie. Il me demanda d’arrêter 
de piloter et je l’ai fait bien que ce fut l’une des décisions les plus difficiles que j’ai prise de ma vie. À 
l’université, j’ai fait un voyage missionnaire à Calcutta en Inde et je suis tombé très malade. Je ne 
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pensais pas que j’avais ce qu’il fallait pour être missionnaire mais Dieu continua de me montrer que si je 
lui faisais tout juste confiance, quelque soit l’endroit où il me conduirait, il prendrait soin de moi. J’ai 
appris que la mission ce n’était pas « les choses » que tu fait (piloter par exemple) ou ce que tu ressens 
(être malade et avoir un choc culturel) mais plutôt faire confiance à Dieu. Et Dieu m’a donné une grande 
paix et une grande joie dans cet appel pour ma vie.  

Engage: Quel est l’aspect que tu préfères le plus dans ce que tu fais actuellement ?  

Brian: Il y a plusieurs choses que nous aimons dans ce que nous faisons actuellement à Okinawa. L’une 
d’elles c’est de voir la joie lorsqu’une personne trouve Christ ou apprend une nouvelle chose dans sa 
relation avec lui. Au début, c’était un peu bizarre pour nous de penser que nous servions comme 
pasteurs d’une église avec beaucoup d’américains au Japon. Nous n’avons aucun contact avec l’armée, 
et nous avions déjà vécu loin de notre pays depuis un bon bout de temps déjà. Mais Dieu nous a rappelé 
que nous sommes engagés à le servir et à toute personne vers laquelle il nous enverrait. Ici, nous avons 
des opportunités uniques de faire des disciples de personnes qui ont grandi dans l’église mais qui sont 
prêtes à aller plus en profondeur dans leur relation avec Christ.  

Nous vivons également au Japon où moins d’un pour cent de la population est croyante (chrétienne) et 
la soif de Christ que nous voyons dans nos amis japonais est une immense source d’inspiration et de défi 
pour nous. C’est un privilège de grandir ensemble comme disciples de Christ dans cet environnement 
unique. Pour moi, j’ai l’occasion de rencontrer chaque jour des hommes et des femmes et de parler de 
ce que Dieu fait dans leur vie. Certains sont de jeunes hommes japonais qui recherchent quelque chose 
de vrai dans la vie. D’autres sont des jeunes militaires qui ont entendu parler de Jésus mais qui ne l’ont 
jamais expérimenté. D’autres encore ont grandi avec une profonde relation avec Jésus et sont éblouis 
de voir comment Dieu les utilise auprès des autres. Je ne peux imaginer un meilleur travail !  

 

Engage: Quels sont les 
défis que vous 
rencontrez dans votre 
travail ?  

 Brian: Le majorité des 
membres de notre 
église sont des 
militaires américains 
et ils ne vivent à 
Okinawa que pendant 
deux à trois années. 
Ainsi, nous perdons 
environ un tiers de 
nos membres chaque 
année. Cela nous 
force à toujours 

former de nouveaux leaders parce que ceux qui sont impliqués auront bientôt besoin d’être remplacés. 
Durant nos deux premières années à Okinawa, presque tous les nouveaux amis que nous venions tout 
juste d’avoir, étaient partis. C’est difficile parce que ce n’est pas facile d’établir des relations profondes 



dans une culture de transition. Cependant, Dieu amène toujours de nouvelles personnes dans notre vie 
envers qui nous pouvons exercer le ministère et nous pouvons aussi aimer et vice-versa.  

Nous prenons tous les deux des cours de japonais auprès d’un chrétien nommé Shu qui a à cœur de voir 
les japonais connaître Jésus. Mais après toutes les responsabilités de l’église, nous sentons parfois que 
notre esprit est trop plein et avec deux petits enfants nous avons l’impression de ne jamais trouver 
assez de temps pour étudier. Ça peut être tellement décourageant.  

Une nuit, j’ai reçu un appel de Vanessa, l’une des dames de notre église. Daniel, son fils âgé de cinq ans 
avait eu un accident domestique et ils l’emmenaient de toute urgence à l’hôpital. Lorsqu’ils sont arrivés, 
le petit était mort. Lorsque j’y repense, je ne peux m’imaginer ce que nous aurions pu ou dû dire mais 
Dieu nous a donné la grâce, l’énergie et les morts pendant que nous pleurions avec cette famille durant 
cette horrible nuit. Le jour suivant à l’église, il y avait l’étude biblique des femmes et Julie me rappela 
que nous devions le dire aux infirmières japonaises. Elles n’étaient pas chrétiennes mais elles aimaient 
profondément les enfants de notre église. Nous sommes entré et j’ai commencé à expliquer ce qui était 
arrivé à Daniel. Elles étaient choquées. J’ai alors commencé à prier. Plus tard, Julie m’a dit : « Sais-tu que 
tu as fait tout cela en japonais ? » J’étais choqué. Dieu a non seulement été notre guide, notre paix et 
notre confort à travers cette tragédie mais il a également montré qu’il est le Dieu des langues ! 

 

Engage: Veuillez partager une histoire ou un événement ou un moment important qui a eu lieu dans 
votre travail actuel.  

Julie: Lorsque nous avons d’abord pensé à aller aux Philippines, c’était pour permettre à Brian d’aller au 
séminaire. Même si je ne le voulais pas vraiment, pour diverses raisons, j’ai pris des cours à APNTS et 
reçu un diplôme en éducation religieuse. Pendant que j’étais aux Philippines, j’ai eu le bonheur 
d’enseigner des cours d’anglais pour débutants à des étudiants venant de toute l’Asie. Même si c’était 
parfois difficile de persévérer dans mes propres études, je me rappelais toujours que Dieu avait un plan 
et qu’il allait utiliser cela dans le futur. Environ un an plus tard, après que nous soyons allés à Okinawa, 
j’ai commencé à prendre des cours de japonais dans une école de langues locale. À travers une 

conversation, le 
directeur a appris que 
j’avais une expérience 
d’enseignant d’anglais 
et il m’a plus tard 
demandé de donner 
un cours d’anglais. 
Nos enfants étaient 
encore très jeunes et 
ce n’était pas 
vraiment dans mes 
plans, mais Dieu a 
arrangé les choses et 
pendant un an j’ai 
enseigné l’anglais à un 
merveilleux groupe de 
femmes japonaises. 
Nous sommes 



devenues de bonnes amies et Dieu m’a donné plusieurs opportunités de partager les raisons pour 
lesquelles nous vivions au Japon et comment Dieu œuvrait dans nos vies. Un des meilleurs moments fut 
lorsque nous avons partagé le repas de Thanksgiving chez nous. Même si les cours sont terminés, je prie 
que Dieu continue à œuvrer dans notre relation afin que mes amies le connaissent.  

 

 Brian: Mon professeur de japonais avait une jeune sorti du lycée qui voulait pratiquer l’anglais et voulait 
rencontrer un chrétien et parler de la Bible. Son nom est Sho. Chaque mardi, j’allais le chercher et nous 
partions dans un café et nous parlions de la vie et faisions une étude biblique pour débutants en anglais. 
Au début, c’était peu commode et difficile. Son anglais n’était pas très bon et mon japonais était encore 
pire ! Nous avions peu de choses en commun et je sentais souvent que ça ne passait pas du tout entre 
nous. Une partie de moi disait : « Tu es trop occupé pour ça. C’est évident que ça ne marche pas. » Mais 
je savais que Dieu avait mis Sho dans ma vie, et chaque mardi nous allions au café et parlions de la vie et 
de Jésus.  

J’ai bientôt commencé à remarquer que les choses changeaient en Sho. Il posait des questions et je 
sentais que Dieu m’aidait à faire la connexion avec des histoires dans les Écritures et les promesses que 
Dieu fait à travers les choses qu’il expérimentait. Je n’oublierai jamais le jour où nous avons décidé de ne 
pas aller au café mais de nous rendre dans le parc prés de l’océan. Nous nous sommes assis sur un banc 
et Sho a dit : « J’ai beaucoup réfléchis et je veux donner ma vie à Jésus. » Jésus a trouvé Sho et ce jour là, 
Sho a invité Jésus à être son maître ! Quelques temps après, Sho s’est installé à Tokyo pour préparer son 
entrée à l’université. La dernière fois que je lui ai parlé, il partageait sa foi en Jésus avec sa famille et son 
père commence à être de plus en plus réceptif. Il parler également de sa nouvelle vie en Jésus à ses 
amis. Il n’y a rien de plus merveilleux sur terre que de faire partie du changement de la vie d’une 
personne par Dieu ! 

Engage : Comment maintenez-vous une relation proche avec Dieu et votre famille au milieu des 
exigences du service missionnaire ?  

Brian: Nous avons appris, parfois, à travers des expériences difficiles que l’intention et le suivi sont 
absolument essentiels dans nos relations, spécialement avec Dieu. En tant que missionnaire, tu es un 
professionnel chrétien et tu peux passer ta journée à faire de bonnes choses sans pour autant avoir une 
communication quotidienne et croissante dans ta relation avec Jésus. Jésus a passé chaque jour du 
temps avec son père et il continue de nous enseigner combien il est essentiel pour nous de passer du 
temps dans la Parole et la prière au quotidien. Nous essayons de créer ces habitudes en tant que famille 
également et nous nous améliorons chaque jour. Nous apprenons comment dire non parfois, même à 
de « bonnes » choses et protéger les quelques occasions que nous pouvons passer ensemble en famille. 
Nous ne savons pas combien de temps Dieu nous laissera au Japon, ou même comme missionnaires  
dans un autre pays, mais il nous a donné notre mariage et nos enfants pour le reste de notre vie et nous 
voulons l’honorer en prenant soin de ces relations si importantes ! 

Engage: Quels sont les aspects de la culture du pays où vous vivez que vous avez appris à aimer et à 
adopter ?  

Brian: Nous aimons tant de choses sur le Japon. L’une de nos préférées c’est la cuisine. Nous sommes 
bénis de pouvoir fréquemment manger du sushi, du curry, du ramen, beaucoup de fruits et légumes 
frais, et des tas d’autres choses. Nous aimons également la simplicité de la vie et l’amour intense et le 
respect qu’ont les japonais pour la nature. Pour une nation qui peut être connue pour ses villes peuplées 
d’habitants et de lumières, le Japon est un endroit très simple. Les gens vivent dans de petits endroits et 



n’accumulent pas comme nous avons naturellement tendance à le faire. Dieu nous a beaucoup enseigné 
à travers toutes ces choses. Nous avons également appris à apprécier le respect que les jeunes ont pour 
leurs responsables. Il est si facile de critiquer des responsables, mais Dieu nous a appelé à aimer et 
respecter ceux qu’il a mis en autorité au dessus de nous. 

Engage: Qu’aimez vous faire dans vos moments de loisir ?  

Brian: Nous aimons aller à la plage et passer du temps dans les parcs en famille. Le Japon a des parcs et 
des aires de jeux merveilleux ! J’aime faire du vélo autour de l’île les samedis matin et aller en 
randonnée dans les chutes d’eau dans la jungle. Julie aime lire et expérimenter la cuisine japonaise. Et 
nous aimons passer du temps dans les cafés.  

Engage: Quelle est la chose que les gens seraient surprises d’apprendre sur vous ?  

 Julie: Les gens sont toujours surpris lorsque je leur dis que je suis timide de nature. Je pense que c’est 
parce que je suis assez ouverte. Dieu m’a aidé à apprendre à être ouverte dans de nouvelles situations, 
mais c’est en réalité très difficile pour moi.  

Brian: Lorsque j’étais au lycée, j’avais passé à m’inscrire dans l’académie des forces armées et laisser le 
gouvernement payer toute ma formation de pilote ! Mais une fois que j’ai considéré combien de temps 
cela prendrait pour avoir mon diplôme et combien d’années cela allait me prendre pour payer mes 
dettes, j’ai décidé de ne pas entrer dans l’armée.  Dieu avait d’autres plans mais, mais c’est ironique que 
je sois aujourd’hui avec des gens qui ont fait exactement cela ! 

Engage: Quel conseil donneriez vous aux personnes qui pensent à un possible appel à la mission, ou à 
s’embarquer dans leur premier engagement missionnaire ?  

Julie: Prier, prier, prier… Tout dernièrement, Dieu m’a tellement enseigné sur l’importance de la prière 
dans ma relation avec lui. J’aime être occupé et m’impliquer dans des choses, mais Dieu m’enseigne à 
ralentir et à réellement chercher sa volonté avant de m’engager dans une chose ou prendre une 
décision. Quelque soit l’endroit où nous vivons, ou le lieu où Dieu nous conduit, j’ai besoin de 
commencer chaque jour à chercher sa direction par rapport à l’endroit où il veut que j’aille, ce qu’il veut 
que je fasse et la façon dont je dois interagir avec les personnes qu’il place dans ma vie.  

Brian: La mission n’est pas une question de l’endroit où vous allez ou de ce que vous faites. Je vois 
beaucoup de personnes qui s’enferment dans un lieu ou un travail spécifiques. La vérité est que « la 
mission » c’est partout où il y a un besoin et où il y a des personnes. J’avais tellement d’idées sur ce que 
Dieu voulait que je fasse, comme piloter un avion et aller en Amérique centrale. Aucune de ces choses 
ne s’est réalisée. Je n’avais jamais pensé ni désiré être pasteur d’une église locale internationale. 
Cependant, en regardant en arrière sur les choix que nous avons faits en écoutant le Seigneur et en 
faisant confiance à l’esprit de jugement et de discernement des responsables de l’église que Dieu nous a 
donnés et qui ont pris de grandes décisions concernant notre vie, nous pouvons voir que Dieu est 
véritablement au contrôle. Non seulement nous ne regrettons rien, mais on ne pouvait pas avoir plus de 
joie dans notre vie qu’actuellement ! 
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